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Série Un jour, un melier
MIDI OLYMPIQUE CONSACRE UNE SÉRIE À CES JOUEURS DONT

LA RECONVERSION PROFESSIONNELLE LES A EMMENÉS AUJOURD'HUI

LOIN DE L'UNIVERS DU RUGBY QU'ILS ONT CONNU...

franci/ (VramnCK
Ancien troi/ième ligne

L'EX-COLUMÉRIN S'EST S'INSTALLÉ SUR UNE PETITE ÎLE AU LARGE DE
MADAGASCAR OÙ IL PROJETTE DE MONTER UNE RÉSIDENCE ÉCO-LODGE

FACE AU LAGON. DEVANT LE CONTEXTE ACTUEL. IL EST AUSSI CONSEIL EN
HÔTELLERIE DANS UN DES PAYS LES PLUS PAUVRES DU MONDE, OÙ IL AIDE À

LA RELANCE LOCALE ET OÙ IL REÇOIT TOUS LES JOURS DES LEÇONS DE VIE.

En haut, Francis Ntamack en 2001 sous les couleurs de Colomiers. En dessous, le voici dans sa nouvelle vie, diplô
mé de la Toulouse Business School, puis sur une île au large de Madagascar, enseignant le rugby aux plus jeunes.

L’ÎLE
AUX
TRÉSORS

Par Jérémy FADAT
jeremy.fadat@midi-olympique.frAu moment de le contacter pour réa

liser cette page, Francis Ntamack a
eu ces mots teintés de douceur et
d'ironie : « Ma maman me dit toujours :
« Toute la famille baigne dans le rug
by et toi, tu en es sorti. Ça fait bi

zarre. » Là, je vais lui dire : « Tu vois maman, je suis
toujours dans le Midol. » » Lui, l'ancien troisième li
gne de Colomiers, passé par Bordeaux-Bègles et
Montauban, aujourd'hui sur l'autre hémisphère,
est installé à Madagascar depuis mars dernier. « Ce
fut un vrai coup ce cœur. J'ai beaucoup voyagé depuis
que je suis jeune, deux ou trois fois par an, même
quand j'étais joueur malgré les obligations liées au rug
by. J'ai vécu trois ans au Brésil, j’ai vadrouillé en
Colombie et j’ai toujours eu des envies d’ailleurs. Là,
je suis tombé sous le charme et j’ai posé mes valises

à Sainte-Marie, une petite île au Nord de Madagascar,
où j'ai acheté un terrain face au lagon. » Par son ex
périence dans le domaine, l'international (1 sélec
tion en 2001 contre l'Afrique du Sud) est actuelle
ment conseil en hôtellerie. « Dans cette période
post-Covid, j’aide pour les process de mise en sécu
rité, d’hygiène ou de fonctionnement en interne. Le
but est d’œuvrer pour la relance de l'hôtellerie à

Madagascar. Je me suis retrouvé dans cette mission
en raison de la pandémie et de la complexité de l'éco
nomie qui en découle. » Plus que quiconque, les
Malgaches ont terriblement souffert de la crise, qui
laissera des traces sur tous les plans. « Déjà, c'est très
difficile par rapport à la rareté des infrastructures
médicales. Et ici, il est dur de dire : « Vous vous con
finez pendant deux mois et on vous paie vos salai
res. » 70 % de la population vit en se levant à 4 heu
res du matin pour monter des étals de viande et de
légumes, puis les vendre dans la rue. S'ils ne sortent
pas, les gens ne mangent pas. Certains répètent :
« Vous savez, mourir du Coronavirus ou de faim... »
Il y a quelques très riches mais la très grande majo
rité des habitants a un rapport à l'argent si éloigné
de ce que nous connaissons. Pourtant, ils se battent
et c'est encourageant. Je vois partout de la solidari
té, de l'entraide et de la générosité. Je reçois de nom
breuses leçons de vie. Ici, les cartes sont redistribuées
et ça ramène à énormément d'humilité. JeffTordo a
passé beaucoup de temps à Madagascar durant
quinze ans et m’a confié avant que je parte : « Tu
verras, tu auras du mal à repartir. Là-bas, on perd
du confort de vie mais on s'enrichit humainement. »
C’est vrai, c’est un retour aux bases. »

« L'ÉVÉNEMENTIEL M'A UN PEU FATIGUÉ »
Durant les dernières saisons de sa carrière de joueur
de haut niveau, qui s'est terminée à la fin des an
nées 2000, Francis Ntamack s'était déjà lancé dans
une deuxième existence. « Depuis 2006, j'avais un
café-hôtel-restaurant à Colomiers. C’était ma pre
mière affaire. Puis j’ai tenu un hôtel dans le centre-
ville de Toulouse, pendant sept ans, que j’ai vendu en
2014. J’ai ensuite basculé dans la création de réseaux,
notamment pour la société Orangina-Schweppes. Je
suis toujours resté dans ce monde, ce qui m'a amené
à travailler dans l'événementiel. » Il s'était engagé
auprès des anciens internationaux toulousains
Yann Delaigue et Cédric Desbrosses, dans l'organi
sation de diverses manifestations. « Ce fut de belles
années entre copains. Yann et Cédric sont des légen
des du rugby à Toulouse, et c’était sympa d’être à
leurs côtés. Mais l’univers de l’événementiel m'a un
peu fatigué. Il y a du stress, de la pression et on bouge
tout le temps. Surtout, ce ne sont pas des rapports
sur lesquels j’adhère. C’est superficiel car c’est du
one shot, sur une semaine. Tout le monde est pote,
s'embrasse mais, quand la scène s'éteint, on repart tout
seul. Cela ne me correspondait pas. Il me manquait
les relations humaines et les longues histoires. » Alors
il a arrêté pour retourner sur les bancs de l'école,

à la Toulouse Business School, où il s'est lancé dans
un Master 2 en hôtellerie et restauration. « J’ai at
taqué à 45 ans, en passant un diplôme costaud. J'ai
mais ce monde et je voulais me donner les moyens
de relever le challenge. Je me suis dit : « Si j'y parviens,
je m'offre la chance d'aller dans quelque chose que

j'ai toujours adoré. » J'ai finalement été diplômé en
janvier 2020. » Le premier jour du reste de sa vie.
« J'ai discuté avec ma famille et j'ai confié que je pou
vais désormais partir réaliser ce qui a toujours été en

moi, combler cette attirance pour railleurs. »
222 KM2 ET UNE TRENTAINE DE VOITURES

L'intéressé a donc choisi Madagascar, et ses tré
sors, loin des havres paradisiaques. « On m’a dit :
« Mais pourquoi tu ne vas pas à Tahiti ? » » Le choix
du cinquième pays le plus pauvre du monde : tout
sauf un hasard. « J'avais besoin de ce retour au na
turel, à ce rapport vrai et dénué de tout projet maté
rialiste, justement dû à la pauvreté. Je suis parti seul,
car la vie ne m'a pas encore donné la chance d'être
papa. Je ne suis pas marié et j'avais envie de faire
ça depuis 45 ans. Il y avait un alignement des pla
nètes. En d'autres circonstances, je comprends que
ce n'est pas évident de déraciner toute ta famille. Là,
ce n'est pas le cas. Le risque se restreint à moi. Je ne
connaissais pas ce lieu il y a cinq ans et je voulais
faire aboutir ce rêve. Le rugby m'a porté pendant
quinze ans. J’ai l’impression aujourd'hui de saisir
une deuxième opportunité. On est plutôt bien lotis
chez les Ntamack (sourires). » Référence à son frère
Émile, qui fut l'un des meilleurs trois-quarts de
l'histoire du rugby français, à son neveu Romain, qui
est la nouvelle pépite des Bleus, et même à Théo, l'au
tre fiston de « Milou » à qui on prédit également
un avenir doré. « Je suis en lien constant avec eux. Vous
savez, quand nous étions tous à Toulouse, on avait
nos occupations... Et j’ai le sentiment d'avoir plus

« le voulais faire aboutir ce
rêve. Le rugby m’a porté
pendant quinze ans. l’ai
l’impression aujourd’hui de
saisir une deuxième oppor
tunité. On est plutôt bien
lotis chez les Ntamack. »
de contacts avec mes proches depuis que je me trouve

à 10 000 kilomètres d'eux. L'éloignement nous rappro
che. Dorénavant, il va falloir trouver l'occasion pour
les amener ici, ainsi que ma maman de 72 ans qui
adorerait venir voir comment il peut y avoir une vie
en plein milieu de l'Océan Indien. »
C'est sur cette île Sainte-Marie, grande de 222 km2,
au large de la côte Est malgache, qu'il a décidé
d'aller au bout de ses rêves. « L'objet premier de
mon arrivée ici est de lancer une structure hôtelière

en éco-lodge. J'ai monté ce projet il y a deux ans et
il m'a servi pour présenter mon mémoire. Ce sera
une résidence haut de gamme avec un lieu de vie et
des bungalows qui surplombent le lagon. Mais je
veux y conserver une véritable authenticité. Sainte-
Marie est une des dernières îles aux pirates, il n'y a
qu'une trentaine de voitures sur place ! Pour l’instant,
la crise sanitaire a fait prendre du retard et naître quel

ques problèmes logistiques. » Mais Francis Ntamack
a déniché sa voie. Entre récifs coralliens et forêt
tropicale, il s'est construit un nouvel avenir. « Ce n'est
pas un changement de trajectoire mais la suite d’une
vie qui reste balisée par les mêmes valeurs, celles
qu’on retrouve dans le rugby. On a besoin les uns
des autres pour réussir et ce n’est pas anodin. Le
contenu reste le même pour moi, c’est juste le contexte
et l’activité qui changent. »  

Dig e/l
Né le 15 novembre 1972 à Lyon (Rhône)
Poste : troisième ligne
Sélections : 1
Débuts internationaux : le 10 novembre 2001 contre l'Afrique du Sud
Clubs successifs : Meyzieu (1982-1991) ; Stade toulousain (1991-1996) ; Périgueux (1996-1997) ; CA Bègles-Bordeaux (1997-
1999) ; Colomiers (1999-2004 puis 2006-2007) ; Montauban (2004-2006) ; Saint-Gaudens (2007-2008) ; Blagnac (2009-2010)
Palmarès : Champion de France (1996) ; champion de France de Pro D2 (2006) ; champion de France de Fédérale 2 (2010)
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